
Nanoparticules : défi nir le risque entre raison et ressenti
Peggy LAMY (GIAT Industries), Marie-Louise SABOUNGI (CRMD), Luc BRUNET (CNRI)

Présentes dans notre environnement quotidien depuis la nuit des temps, les particules ultrafi nes, ou nanoparticules, n’ont pu être visualisées que depuis peu.
Souvent associées à des perceptions de matériaux et de nanorobots construits atomes après atomes, et dotées de propriétés exceptionnelles allant jusqu’à l’auto-
reproduction de leurs analogues naturels (les virus), les nanomachines vivantes sont encore loin d’égaler la nature. Les nanomatériaux, quant à eux, sont déjà une 
réalité industrielle. S’ils ne posent pas, bien entendu, les mêmes problèmes éthiques, leurs effets sur l’environnement et la santé prêtent déjà à controverse.

Ce que nous savons :

4  Particules ultra-fi nes : mise en suspension dans l’air aisée 
d’où un risque de dissémination très important

4  Études sur la toxicité des nanomatériaux souvent 
contradictoires

4  Les nanoparticules peuvent passer les barrières biologiques 
(membranes cellulaires, endothélium, épithélium…)

4  Études les plus proches : études sur les pollutions 
atmosphériques (nanoparticules issues de combustion)
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4  Augmentation visible du taux de particules inhalables avec 
l’utilisation des nanomatériaux pour la pesée de tous les 
matériaux et le versement d’aluminium nanométrique

4  Diminution du taux de particules inhalables avec l’utilisation 
de nanooxydes pour les opérations de versement par 
rapport au même oxyde micrométrique

4  Phénomène d’agglomération important pour les 
nanoparticules : manipulation probable d’agglomérats au 
lieu de nanoparticules individualisées

4  Pas de norme sur les taux admissibles : valeur de l’étude 
uniquement comparative et étude nécessaire sur chaque 
nature de matériau

4  Le plus fort taux de nanoparticules mesuré à la cafétéria 
(tabagisme, cuisine…)

4  Nécessité d’utiliser des moyens de protection adaptés 
(Masques FFP2)
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Les nanomatériaux touchent presque tous les secteurs d’activité. Il est donc opportun que différentes équipes de différents types d’industries travaillent ensemble. 
Des résultats plus précis et des normes sont en cours d’élaboration : Guide des bonnes pratiques en matière d’utilisation de nanomatériaux du groupe ECRIN – 
Nano&Sécurité, compte rendu du comité d’éthique du CNRS (Comets) courant 2006…

Pour plus de renseignements : www.cnri-bourges.org

Ces travaux ont été réalisés en partenariat entre GIAT Industries, le Centre de Recherche sur la Matière Divisée (CNRS) et 
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+ 33%

+ 15%

+ 9%

+ 45%

- 29%

- 37%


